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BILLET PARISIEN 

Les dettes de guerre 
et le bloc anglo-saxon 

ÇtAn wtotanam svéoux.) 

PARIS, 6 JANVIER (Minait). 

La Conférence de* Ministres des Finança, qui 
va se réunir demain au Quai d'Orsay, ne atteu-
tera pat officiellement la question det dette» de 
guerre. Il est clair cependant que cette question 
occupera tout la esprit* et que, dans leurs con
versations, la délégués s'emploieront activement 
à lui trouver une solution. 

Ce qui est grave dam la situation telle qu'elle 
se présente, c'est que la France, après avoir cher
ché à diviser le* deux nations anglo-saxonnes, se 
trouve en face de leur bloc consolidé : comme le 
datent lot journaux anglais, il y a un front anglo-
saxon en matière de dettes lUteraUiéc*. 

La chose n'était pat bien difficile à prévoir : 
le* Anglai* ayant accepté un règlement de leurs 
nette* envers le* Américain*, restaient seulement, 
comme ceux-ci, créancier* des autre* nation*. Il y 
avant de ce fait, entre le* deux peuple*, une com
munauté d'intérêt* qui, s'asouumt à tant d'analo
gie* permanentes, devait le* pousser à adopter une 
même thèse 

Sachant voir la rcaulc. Dans celle question de 
dette*, nous venons de renouveler Terreur dan* 
laquelle sont tombe* depuis cinq an* tout les gou-
veny twit* oui ** tout useerdm an Franco : nom 
avons voulu opposer lAngleterre et fAmérique 
pour tirer avantage de la concurrence que nous 
prétendions instituer entre clletj St. Clemenceau 
agit amsi au lendemain de l'armistice: M. Briand. 
à la Conférence de Washington: M. Poincaré 
*i. après lui MM. Herriat et Clémente!, dans la 
qucouon de* dettes. 

Tant de tentatives aboutissant à tant d'insuccès 
nous ont-elles enfin amené à une conception plus 
saine de* cames ou, au contraire, resterons-nous, 
en matière de psychologie internationale, rebelles 
eux leçon* les plus claires de l'expérience? 

R... 

LA MISE E N APPLICATION 
DU PLAN D A W E S 

DHE CONFÉRENCE A PARIS 
DES 

Ministres des Finances alliés 
l'an*. \i janvier. — Ces; uiercrodi que 

s ouvre A l'axis la très importante conférence 
«1s» — W r i u des flIMBUS» allias, rendu» né-

• ns as su, par la mise eu appâtas**»* du pi*» 
JWWM et dont la réunion, décidée l'été der
nier t Londres, tftrt', pour de? raisons di
verses, être ajourna au début de cette 
année. 

Quelques-uns des hommes «l'Etat qui doi
vent y prendre part sont déjà arrivés. 

LA DELEGATION FRANÇAISE 
Lu délégation française à la conférence 

tinancière interalliée sera composée de M. 
démantel. ministre des finances, président: 
M. Seydoux, directeur adjoint a la direction 
des affaires commerciales et politiques du 
ministère des affaires étrangères; M. Aron, 
-eertftaire général de la délégation française 
i la C. D. R. : M. Buisson, directeur du cabi
net du ministre des finances; M. Morean. 
Nérot, directeur adjoint au mouvement gé
néral des fonds au ministère des finances. 

Deux experts seront adjoints a la déléga-
1 ion : MM. Henri Cléro et de Fraguier. Le se
crétariat général de la conférence sera dirigé 
><ar MM. de Cbalendar, inspecteur des ttnan-
•ri, et de FVlcourt, secrétaire d'ambassade. 

M. THEUN1S EST ARRIVÉ A PARIS 
Paria, 6 Janvier. — M. Theunia, premier 

ministre belge, venant de Bruxelles, est 
arrive ce matin, à Paria, à la gare do Nord. 
par le rapide de 12 h. 20. Il a été salué a son 
irrivée par M. Clémente!, ministre des 
.menées; de Gaiffier d'Uestroy, ambassadeur 
la Belgique; Delacroix, délégué belge à la 

C. D. B. ; et Gntt, délégué adjoint. 

L'ARRIVEE DE LA DELEGATION 
ITALIENNE 

Paria, S Janvier. — M. de Stefani. minls-
.rc des nuances d'ItaUe, et M. Ssdvago Raggi, 
-*nateux. délégué a la Commission des répa
rations, sont arrivés a Paris à 14 a. 45 pour 
isj-ticiper ans travaux de la conférence 
rinaacJére Interalliée. 

lia ont été reçu;, à la gare, par M. d é 
ment*!, ministre des finances et par le baron 
Avezxanft, ambassadeur d'Italie. 

M, CHURCHILL A QUITTÉ LONDRES 
•Londres, 6 Janvier*— M, Winston Chur-

>d»Ul a qaitté Londres, ee matin a 11 h., 
nenr Paris. 

LA CONFERENCE SE REUNIRA 
MERCREDI APRESJIIIOI 

M. Winston Churchill et M. Clémente! 
-•liront une entrevue privée mercredi matin. 
I* conférence financière interalliée s'ouvrira 
« 15 h- 30. 

Le général Guillaumat 
à Dusseldorf 

UNE REVUE ET UNE RECEPTION 

Diwseldorf, C janvier. — Le général 
Guillaumat. commandant eu chef l'année 
française du Rhin, a fait, aujourd'hui, son 
entrée a Duaseldorf. 

Le général arrivé, a ébé re<;u put- le générai 
Douchy. commandant le 02e C.A.. 

Le générai, passant entre deux haies de 
troupes rendant les honneurs!, s'est dirige 

LE GENERAL GUILLAUMAT 

t-'iiK.' [i.ir un cscauion de dragons, à la 
• Ont AJolpb*yiatz » <"'i U a passé en revue 
La garnison. 

Après le uérilé. le général s'est rendu uu 
•safji du corps d'armée où il a été reçu a 
déjonm-r pur la général Douchy; puis an Cer
cle Militaire où a M Heu une réception des 
officiers <i des l'ouetiunnaires civils do la 
garnisou. 

Dans l'après-midi, le général a visité les 
caaonieniouis et. a offert «ux personnalités 
mu- brillante réiepiioj au Cercle Militaire. 

Le cérémonial avec lequel se sont dérou
lé- le dëiilé er la* diverses réceptions, ont 
produit une vive impression sur la popula
tion allemande qni se pressa très uombreusc 
snr le uassuge du général commandant l'ar
mée du Khln. 

Le général •Guiilauinut va se îvudre 
iassj la Kuhr. 

• I ^ I ^ ^ - f - . . . - - • • 

LES CHANGES 

Lnndi Mardi 

Livp* 8 8 . 6 0 88 6 0 
Dollar . . . . 18 63 18.61 
Belgique . 92 65 92 525 

LA SITUATION POLITIQUE 
EN ITALIE 

MM. NAVA ET QENTILI 
RESTENT DANS LE MINISTERE 

/tome, 6 Janvier. — Le c Measaggoro » 
* u nonce que le groupe des catholique» de 
•irolte. qui a deux Représentants dans le mi
nistère. MM. MME et Mattel GentJB, a dé-
•idé que ces dernière resteraient, provisoire
ment, dans le ministère. 

ARRESTATIONS ET PERQUISITIONS 
Le « Ms—gger» » enregistre crue •*••*•*• 

iniaitioss et de? arreetatlooa ont eo Ueo A 
Pasease et dams la yroytece de Pérouae où 
e préfet a développé une action très ener-
rSejoe en interdisant rigoureneement le» cor-
èaee et le« réunions. 

U s Mesaaggcro » raconte que la nuit 
'ienrta», des perquisitions ont eu lieu a An-
• on* au siège de l'« Italia libéra s ofl ont été 
-ùsie des documents dont U rosnlte qo on 
•aouvesaent révolutionnaire était en D»*!'*'*" 
Mon ponr abattre non sensément le fascra-
uie. msk aussi la monarchie. 

Le a Mexsaggeru • rend compte que des 
r*ro,uisiUooi et de* arraatatton* vut égaie-
» « a» flaat a Civil» VeocMsu 

M. J. Godart, ministre du Travail, 
en Hollande 

Tarif, u janvier. — M. Justin Godart, mi
nière du Travail et de l'Hygiène, arrivé à 
I.a Maye, était accompagné de Mme Godart. 
Le but du voyage du ministre français est d* 
constater km progrès accomplis aux Pays-
Bas eu matière de lcgislatiîn sociale. 

Lo ministre visitera, daus plusieurs eeu-
lre-«, les institutions municipales pu privées, 
témoignant do l'effort réalisé pour améliorer 
le sort de l'ouvrier et perfectionner h* con
ditions hygiéniques du travail. Les munici
palités se proposent de lui montrer notam
ment Isa cités ouvrières construites en ces 
dernières années. 

Les Allemands menacent de tirer 
sur les avions français et anglais 

qui survoleront leurs territoires 
Le Daily Mail» public 1 information sui

vante: 
c On apprend «lau.s les milieux aéronan-

tiooee de Londres «rue. à moins que les res
trictions Imposées a l'aviation commerciale 
allemande ne soient modifiées, le passage 
des avions anglais et français an-dessus du 
territoire allemand sera Impitoyablement re
fusé. On ajoute même que les Allemande dé
clarent qu'Ile tireront sur les appareils du 
service aérien Paris-Prague-Varsovle, pas
sant an-dessus de la Bavière et de la Silésie.» 

Le Ministre de la Guerre 
favorise les cours 

de l'école communiste de Paris 
Comme le dit le «Télégramme du Cen

tre », auquel nons l'empruntons, l'histoire qui 
va suivre est invraisemblable et pourtant 
vraie. Le général Nollet fait accorder des per
missions oux ouvriers des établissements 
militaires ponr assister aux cours de l'école 
communiste. Voici les faits: 

Par circulaire en date du 'M juin dernier, la 
général NoUet avisait les établissements mili
taire » que des congés de deux mois an maximusa 
pourraient être accordés aux ouvriers membres 
des syndicats qui e» feraient la demande pour 
t affaires syndicales s. Ce sent les termes eta* 
ployé* par cette circulaire qui précisent que ee» 
congé» seraient sans solde, mais que le temps 
aia.-i passé i vaquer « aux affaires syndicales » 
compterait pour l'sneiennetô et pour l'avan
cement. . . 

A 1 arsenal de Uoautu.', lu premier btincncvaire 
d» la circulaire fut un militant communiât», 
connu comme tel un sieur Croset, délégué du 
syndicat uni*»lre de la ville. Sa demande fut si
gnes par le général loi-même. Ors et» s'sn fut, a 
Bobhrny. salvre Ise cours de prépsrassn a 1a 
guerre civile que le gouvernement tolère. 

Le congé de cet indlvida se terminant le 20 
janvier, déji d'autres belehevlstes, désireux de 
s'Instruire se sont Lait inscrire. 

DERVAUX. LE MAI! DEPECE0R, 
S'EST P0U1VU EN CASSATION 

U©rv»ttx s'eet posireu en caeeation contre 
l'arrêt «ml l > cood»vmj«ô a la peine de mort. 

UNE NOTE de U LEGATION ALLEMANDE 
Parts, o janvier. — ; La délégation alle

mande pour les négociations commerciales 
prie l'Agence Ha vos <dc oommrwiquer.la note 
suivante: 

< Un Journal du matin a annoncé que la 
délégation allemande, hier, aurait fait savoir 
brusquement qu'en raison de motifs politi
ques nouvellement intervenus, la situation 
était modifiée d'une telle façon qn'il était 
désirable de surseoir aux discusious en cours. 
Aucune communication qui aurait pu ocre 
interprétée dans ce sens n'a été faite par, la 
dvlc-iMon allemande. » 

LA REPONSE DU REICH 
N'EST PAS ENCORE PARVENUE 

La réponse de la délégation allemaïKie sur 
le principe et les modalités du « modns Vi
vendi s, proposé par la • délégation française, 
n'était pas encore parvenue a midi au minis
tère du Commerce. Les négociations se pour-
snivent sur l'accord définitif. Les experts 
pour les cuirs et peaux continuent aujour
d'hui leurs conversations. 

L'OCCUPATION" DE COLOSNE 
BERLIN VA REPONDRE AUX ALLIES 
Une note officieuse allemande dit que les 

reproches contenus dans la note alliée sont 
d'an caractère général et sont motivés enjees 
Hvement. avec si peu de raisons, qu'il n'est 
pas possible de prendre position objective
ment a leur égard. Le gouvernement alle
mand' considère qu'il vaut mieux ajourner la 
réponse à ces reproches jusqu'à ce que les 
nouvelles communications annoncées par les 
Alliés aient été faites. 

Le gouvernement allemand espère que cela 
aura lieu bientôt, mais il déclara dès aujour
d'hui être convaincu que l'état de la question 
du désarmement ne peut justifier, en aucun 
cas. une aussi grave mesure que la prolonga
tion d" l'occupation de la première zone riié-
nane. 
UNE REUNION DU CABINET D'EMPIRE 

Berlin. 6 janvier. — Le Cabinet d'Eutpim 
a tenu une séauce consacrée aux négociations 
économiques franco-allemandes et à la ré
ponse allemande à la note des alliés au sujet 
de la non-évacuatiou de la roue de t'oloçne. 

LfAt3[TATI0N RÉVOLUTIONNAIRE 
LES BOLCHEVIKS REVIENT DE SOU

LEVER L'EGYPTE ET L'INDE CONTRE 
L'ANGLETERRE 
< 'onstantinople, B jauvier. — La lutte 

entre les bolcheviks et l'Angleterre ««érable 
devoir s'intensifier de jour en jour. 

U pesais n».» tae Jletamsat» de ta « Inter 
nationale enraient envoyé des entres a Ieas» 
agents «n Egypte, fendant a préparer un sou
lèvement général contfe'lêtf troupes .'britan
niques et les représentants anglais. <iaus ce 
pays. 

Zlnovietv espérait provoquer par là les 
premiers éléments d'un incendie politique 
qui. pou à peu, s'étendrait aux Indes, et qui 
compromettrait gravement les intérêts bri
tanniques en Orient. 

LES POURSUITES CONTRE UN JOURNAL 
COMMUNISTE DE TUNIS 

Tunis, C Janvier. — A la suite des pour
suites judiciaires exercées contre « L'Avenir 
Social », journal hebdomadaire communiste, 
publié a Tunis pour articles injurieux envers 
la France et son représentant en Tunisie, le 
juge d'instruction a fait ordonner des per
quisitions dat>s certains milieux communistes 
de la régence. 

L'AMNISTIE 
Paria, t! janvier. — C'est aujourd'hui que 

parait au « Journal Officiel » la loi relative 
a l'amnistie. Les cas visés par la loi votée 
par les deux Chambres seront donc amnis
ties à la date de ee jour. 

M. JEAN BEBBETTE 
a quitté Paris ponr Moscou 

Taris, « jauvier. — M. J«au Herbcttc, 
ambassadeur de France a Moscou, qui re
joint son poste, a quitté L'axla. ce soir A - 0 

M. Jeaa HERBCTTC 

heures au, par la gare du Nord. 11 était 
accompagné de Mme J. Herbette, de son 
secrétaire M. Chartier, de M. de Bolsaager, 
conseiller d'ambassade. Parmi les nombreu
ses personnalités qui avaient tenu a saluer 
l'ambassadeur, avant son départ, on remar
quait M. Krassine, ambassadeur de l'C.R.S.S. 
et Mme Krassine. ainsi que M. de Moule. 
sénateur président des Am'tiés franco-rosse. 
Une délégation du comité des porteurs de 
fonds russee ayaart a aa tête M. Philippe, 
était également venue saloar M. Serpette. 

LES LIBERTES RELIGIEUSES 

Mgr RUCH DENONCE 
la lutte anticatholique 
et le péril communiste 

Strasbourg, U janvier. — Mgr Hueli vient 
d'adresser a son clergé une lettre dont nons 
extrayons les passages suivants: 

-L'heure est grsvc, critique même, grosse de 
périls. L'Alsace catholique eut en danger. Des 
adversaires impitoyables lui ent d-Mar-.' une 

APRÈS LE MAUVAIS TEMPS 

Mor RUCH 

gB'rr. a< uariico. Ils veulent détruire nuira sainte 
religion. Et pour y parvenir, ils ont résolu de 
faire é.«*ver l'enfant, malgré la volonté des pa
rente, dans des écoles tans Dieu: ils s'efforcent 
de pervertir la jeunesse par riminor.'ilitê; iîs sont 
décidés a proscrire plusieurs cnngréirHtions rcli-
gicuMs et a toutes, ils retireront le droit den
se aucr. 

Ils ont juré de reiiiplaccr aa Cou ordat qui, 
pendant plus d'un siècle, u garanti la pais reli-
gi-use, par des dispositions qui. condamnant 
l'Egliso ft une existence -précaire et misérable, 
par'alyseut son action civiiisatrec et i'empêchent 
de te dévouer aillant «ru'elli le voudrait au bien 
iiubiic. 

La France cet m danger. De- hunuucs, et 
ils sont des milliers qui ne ci oient plus en Dieu 
et ne respectent pins ses lois, qji ne ronna'.--
sout. d'autre pouvoir que la fores matérielle et 

aspirent la. devenir demain, annoncent eux-
ncs bruyamment 'qu'ils vout bouleverser <m 

fond en comble la société et détraire entière-
. Jisatiun &dj*éticmic.Ces 

'•eVj'ihi uB'.Am'nWs^Bîms 
>«;*> usi(*av»HJeat au stiu toênic detla.natjon 
déclarent bien haut qu'Us supprimeront tout 

ce .qui les gène :; fortune, liberté,' vie des parti-
cuHers. Ni la*famille, ni la morale, ne. trouve
ront grâce devant-eux et ce qui fut la France 
deviendrait une terre stérile et sans richesses, 
la proie de l'ennemi, un inhabitable enfer. Contre 
ces mesures. - prêtres et catholiques «f Alsace 
dressent leur résistance, avec quelle énergie. 1rs 
adversaires ne l'ignorent pas et hésitent. 1,'uui-
vers catholique le constate et il vous admire. 
Votre évêque le sait mieux que personne et de 
tout cœur, avec confiance et fierté, il vous adresse 
le merci Je plus cordial de la Mainte Eglise. 

A U VATICAN 

Le Pape reçoit les organisateurs 
de l'Exposition missionnaire 

de Rome 
Home, C jauvier. — 1/e l'upo a reçu les 

membres du comité et «ni sous-comité des 
organisateurs et des techniciens a» T'.xposi-
tton missionnaire, nui lui out été inéseiiiés 
par le cardinal Van Bo*suiu. Le I'apc Iéor a 
offert une modaillo spéciale, il • prcaaajeé 
quelques paroles de remerciements et d-3 fé-
licLtarioi, pour la succès de l'exposition. Il a 
terminé en ieur donnant sa béoiédic.ioa iu I 
a Ma*»»» aussi aux luisskiunaires Is'oaaiaâ, 

Un boxeur reçu par le Pape 
Home, 6 janvier. — Pour la première fois, 

au cours de l'histoire, tin boxeur a été reçu 
dans l'enceinte sacrée du Palais pontifical. 

Le Pape a laissé momentanément de côté 
les affaires de l'Eglise pour donner une au
dience privée a Jnonny Dundee, boxeur 
italiano-américain et ex-ch;:iupion du monde 
des poids plumes. 

Le Pape croit que la twvxe est uu des 
meilleurs exercices poaur développer la jeu
nesse et cela-a aidé Dundee a obtenir une au
dience. 

Sa Sainteté a pesé beaucoup de questions 
au boxeur sur sa carrière et a ainsi révélé 
l'enthousiasme qu'avait le Pape pour la boxe, 
quand il était jeune. 

La Reine de Roumanie critique 
les fantaisies de la mode actuelle 

Vienne, 6 Janvier. — l a reine Marie de 
Roumanie, critique avec sévérité, les fantai
sies de la mode actuelle. C'est un péché con
tre la « ligne » écrit-elle dans la « Frelc 
Presse ». Les femmes, ajoute-t-elle, ne peu
vent même pins esquisser les mouvements 
gracieux auxquels, depuis longtemps, elles 
avaient habitué les hommes. i 

Maie 11 tant citer la reine Marie : 
< Ne sont-elles pas grotesque» ces robes 

de soirées qui couvrent a peine les genoux 
et qui laissent pendre de tous le» cfttés des 
< chiffons » aux formes les plus variées, M 

La reine Marie proteste ensuite contre la 
vogue de la Jupe courte. Elle n'est pas, d'au
tre part, partlcuHèrement tendro pour les 
cheveux coupés. 

Les femmes, renjarque-t-éUe. M -out cou
per les cheveux à la « garçonne ». Ne se 
souvtennentreHes pas que Jadis ou considé
rait Iéor cheveinpe comme leur bien le plus 
précieux? _ 

LEGION D HONNEUR 
Ministère de Ceaamecre et de l'Industrie 
Bat promu et sont nommés: 
Ofacier. — M. Moarméja, agent commer

cial a Francfort. 
Chevaliers. — MM. Bourgeois, négociant 

t Bruxelles: Tissean, attaché commercial en 
Norvège, et Auguste Champugnac, Journalise 
m r tr l ! . 

Les Inondations 
Dan» puuieun région», eUe» provoquent de véritable» 
désastres. — De nombreuse» f amitiés son» abri et de» 
millions de dégât». - Avec le beau temps, on espère 

une décrue rapide 

.Après la tempête et les pluies torren-
tiéllee de la semaine dernière, voici députa 
quelques jours les inondations. Elles causent, 
dans certaines régions, de terrible» rivages. 
et des ravages si importants .TU'US se trans
forment parfois en désastres. Les dégâts ma
tériels qui sont signalés d'un peu parto.it se 
chiffrent déjà par millions. De nombreuses 
familles ont dû quitter a la hâte leur •afa» 
ment. 

Néanmoins, ai le beau taatpa de lundi et 
mardi continue on espère nne décrue rapHe. 
Cette décrue est d'ailleurs remarquée déjsj 
pour certains cours d'eau. 

LA CRUE DU BLAVET 
PonuVy et Lochrist en partie «Osssii 
Lorieut. G janvier. — La crue du Blavet 

a fait d'importants dégat« sur tout lo trajet 
du cours d'eau. 

Le barrage de (îucrladan construit pour la 
captation des eaux en vue de la fourniture 
de l'énergie électrique a ci<evé. 

La ville de Poutivy a été en partie inon
dée, ainsi que Lochrist. 

Le chômage est a peu près couplet dans 
de nombreuses fabriques. 

t"ne centaine de personnes ont dû aban
donner leurs maisons. 

On s'attend a uuc héricuso baisse des eaux 
car le temps s'est mis au beau. 

LE CARGO ROUMAIN 
ECHOUE A AUDRESSELLES 

N'A PU ETRE RENFLOUÉ 
Lr cargo roumain « Turnu Sovcrin » qni 

est chargé de uuas. n'a pu être renfloué. Il 
est tout a fait échoué sur la plage d'Andre-
sclles. prés de Boulogne. 

TOUJOURS SANS NOUVELLES 
DU VAPEUR « CASTOR a 

t»n est toujours sans nouvelles M vapeur 
* Castor », de H Compagnie normande do 
navigation à Mineur, qui avait quitté le port 
de Boulogne pour C'aen, le 28 décembre, arec 
un plein chargement de ciment. • 

On -uppose que la vapeur et son équipage 
ont été surpris par une violente tornadv. l.e 
u Castor 'i est uamaasaM comme perdu. 

Une victime d» « Castor » retnwvée 

D'autre part, irianH matin, vers 10 a., on 
a trouvé sur la place de ttancatte (Pas-de-
Calais^, le eorj* d'un marin paraissant âgé 
'de ÈSt ans, marié sans doute puisqu'il porte 
au doigt une alliance en or et entouré d'une 
ceinture de sauvetage marquée au nom du 
navire « Castor » ; son visage porte des traces 
de coups ayant saigné et qui durent être 
causés par des chocs sur les rochers de la 
côte. 

Le marin retrouvé a ilû mourir de froid et 
d'épuisement, car la ceinture de sauvetage 
était, ëoigneusenieut assujettie il l'aide de 
bretelles et des courroies dont elle était 
munie. 

Ceci incito a penser que l'équipige du 
e ^astor » a M le temps de voir le navire 
sombrer er de se préparer à la lutte contre 
le naufrage. 

DANS LE PAS-DE-CALAIS 

Bruay-en-ArtoU en partie inondé 

Lis inondations ont causé des ravages 
luirticuliéremeui importants dans le pays 
minier de Biuay-cn-Artois. Toute une par
tie fie cette vilie très populeuse se trouve 
SOIIB les eaux de la Luire. La "-rue rapide de-
celte rMère a provoqué de véritables pani
ques dans le « Vieux-Bruay s quartier de l i 
l-ilie qu'arrose la Lavée et qui présente l'as-
j.eei d'uue cuvette. 

Dans la nuit du 3 au 4 Janvier, tous les 
habitauts veiUa'.ent et regardaient avec an
goisse monter les eaux de la rivière. 

A une heure du matin, le fléau se décla
rait. L'eau, violemment poussée dans le cours 
étroit de la Lawe, débordait dans lo voi«d-
nage du pont d'Uulluch. Lentement, elle se 
déversait vers la gauche, vers les contre
bas. 

Alors le toceiu sonna coup par coup, dans 
la tour qui était ia-bas, quelque part dans 
la nuit et qu'on n'apercevait »-as. 

Des hommes, qu'on ue voyait pas, en
voyaient au veut les sonneries des clairons. 

Des iMxings inconnus frappaient aux por
tes : Sauver-vous! 

On ne K'eufùit pas. On monta vers le» 
toits. Les lampes ae déplacèrent du rez-de-
chaussée à l'étage. Des fenêtres s'ouvrirent 
béantes, sur l'inconnu du fléau dont on ne 
savait pas les places exactes. 

A trois heures, une digue s'est rompue et 
tout le Vieux Bruay se trouvait isolé. 

Cependant, les mines de Bruay, au sujet 
desquelles ou avait des appréhensions Jus
tifiées, ne «sont pas menacées. Il est d'ail-
leurs a remarquer que dès lundi, une légère 
amélioration se faisait sentir. 

Par un hasard heureux, on n'a signalé jus
qu'ici aucune victime. 11 n'y a pas non plus 
de niaisooe détruites mats le* dégâts se c-hif-
frent pont-mot a plusieurs millions. 

DANS LA REGION DE DUNKERQUE 
Le mauvais temps qui, depuis Jeudi der

nier, a sévi sur toute la région et notamment 
sur l'arrondissement de Dunkerque, a causé 
un peu partout de» inondations. 

A Loen-Plage, aux Huttes, on remarque 
de grandes nappes d'eau, dont la profondeur 
atteint parfois 15 centimètres. 

Du coté de Bourbonrit, au lieu dit l'Hos-
seuaere, près de Loobergbe, les champs sont 
en partie reconverta d'eau. On note Jusqu'à 
des cotée de 35 centimètres. Les champs ae 
trouvant en contre-ba» des routoe, la drenla-
tlon n'est pas interrompoe. 

Aux Moéres française», dont les tort-aine 
se trouvent également en contre-bas, on ne 
signale rien d'alarmant. 

DANS LA REGION DE V A I X N O B M I S 
Les pluies torrentielles qui sont tombées 

ces Jours dernier» ont occasionné dans les 
environs de Valenciennes. notamment a St-
Amand. Condé, Crespin, Marry «t Douchy, 
des déjats très importants. 

11; aval-f 

A Douchy, la Selle a débordé et a envahi 
le marais, le chemin vicinal n* 11, vers De» 
nain et les maisons dan» le voisinage dn pont ' 
de'la fosse de Douchy. 

Douze ménage» ont du fuir en abandon
nant leur mobilier: il y avait 80 l'iiitliisMies 
d'eau. La municipalité, les habitantes les 
gardes, etc., organisèrent les premiers se
cours et les slnistréa ont pu déjà s'abriter et 
recevoir des» vêtements. 

DANS LA REGION 

Dans la vallée de la Ly» 
Mardi, la situation dans la vallée de la ' 

Lys était statlonaaire. 
La crue semble avoir atteint son Wpntoss»» 

dans le bief d'Armentières. c'est-a-dlre entre 
Bac-Saint-Maur et HoupUnes, et d'après le 
service de la navigation, ai de nIII«usas i 
pluies ne surviennent, l'eaa a» monterait 
goére pioa dama cette contrée. 

Les cotes suivantes ont été enregJatrées 
mardi matin 6 janvier, a 8 h.: 

A Merville: amônt-f-0 m. 82; aval-4- 3 m 
»6. "^ 

A Bac-St-Maur: amont-{-l m. 00; eval-f-
2 m. 49. 

A Houplines : amont-f-1 
2 m. 52, 
alors qu'elles s'établissaient ainsi hier lundi: 

A Merville. s amont-(-« m.78; aval 4 -
2 m. 01. 

A Bac-StrMaur: aniont-'-l m. S6; avaI4-
2 m. 45. T 

A Douplincs: amont-f-1 m 07: avaI-4-
2 m. 4S. 

Dca mine» réduite» aa chômage 

A Merville la crue de la Lys s'est encore 
i.eccntuée. Le tissage Diebuyck, la tuilerie 
Despatures, la scierie Luchart. la fabrique 
d'équipement Pauwela, envahis par l'eau, 
ont. dû arrêter; les antres usines n'ont qu'uu 
personne! réduit, beaucoup d'ouvriers étant: 
bloqués chez eux. 1J en est Ue-raème du -nom 
tireuses rues ù la campagne, eu toute circu
lation est Impossible. 

A Estaires, l'inondation a atteint plusieurs 
usines provoquant ainsi le chômage. 

A Armeatières, la graude ferme Démon, 
située au bas Ducrocq est complètement asa-
]••••. Au quartier du Cimetière, un lot do 2* 
luraqueinente est envahi par les eaux et 
certains emhttaate osât M évacuer. 

l u e famille compostai de quatre perse*-
ms est enfermée dans l'ancienne ferme Le
roux, au bas Ducrocq, dont l'accès cet im
possible sans barque. 

Les usines Dubois, Charvet et Dewappe 
out dû fermer leurs portes a cause de l'eau, 
mettant environ 600 ouvriers en chômage. 

A Wervicq. — Par suite de la crue de la 
Lys et pour éviter que le courant assez fort 
a cet endroit, n'emporte le pont, on dut, 
lundi soir, charger ce dernier de blocs de 
pierres. La circulation des voitures est de ce-
fait déviée vers Cominc*. 

Dan* la 
EN BELGIQUE 

région de Charieroi, de* 
d'i 

( In signale ia décrue de la bambre. La baUse 
cciitinue; elle c:att mardi de 75 centimètres. 
Tout assister est actuellement écarté. 

Toutefois, aux environs de Sartiense, Char
ieroi, de grandes quantités de terrain sont en
core inondées. Le chômage forcé continue 
ponr pltrsieurs tuiliers d'ouvriers. 

Dans le centre, la situation reste crinqsjc. 
A Saint-Waast et à Privière, plus de 300 
maisons sont envahies par les eaux; on osav 
tinue à SUenrieux et à Conillet à travailler 
à dégager les débris des deux ponts dent 
nous avons annoncé l'écroulement. Les express 
continuent à être détournés par Gernbkrax : 
le trafic est rétabli sur une voie. 

La Menée tonjovs menaçante 
La crue de la Meuse est toujours menaçan

te. Les coure d'eau qui se jettent dans le 
fleuve continuent à monter. Le désastre a'an-
nonce comme plus hnporatnt qu'en novembre, 
si les affluents continuent à grossir. 

Dans la région de 
La Senne a débordé a Hai. A .-'oïdst. ter

rain et prairies sont inondés depuis la gare 
Jusqu'à Knysbrorck: les maraîchers ont du 
abandonner tout leur outillage sur place. Les 
routes qui relient Forest a Bruxelles sont im
praticables 

Des rochers te «ont détache* près de Hav 

Par suite de la violence du vent, on aa-
non?e que des blocs de rochers.se sont déta
ché* «ur la route d'Huy. Aucun accident de 
personne a déplorer. 

Dana la réfioa de Ment 
Dans le pays de Mons, la Haine couvre aes 

rives. Le village de Saint-Vaant est Uttérale-
ment sous l'eau. Au contrent des religieuse» 
enseignantes, la grande salle dea fêtes est 
envahie et les chaises flottent au gré dea 
ansjBtaa 

A Damy/cmy 4a route de Mons est cou
verte sur une longueur de plusieurs kilo
mètres et la nappe atteint eh certaine an-
droits plus d'un mètre. L'eau d'Heure **«**•* 
a présent sur des milliers d'hectare*. 

Un ramnel .'tera-de n t l i b p . 

Le tunnel de Louise-Marie, sur la 
d'Audenarde a Benatx, s'eet en partie i 
par suite des infiltration* d'eau. 

Les trains sont détournés par Av 
an attendant le rétabHasement des < 
cations. 

Grave* défit» à 

Plusieurs canaax qui traversent ht via* 
ont débordé. Tente* le* massons d» ejnailsa* 
du Marais et riverains du canal de* Cap*» 
clns sont inondée». 

L"E*caa* a »*•*•* d* 

L'Ebcant a monté d'environ 
i 24 heures. La navigation est j 

parto.it
rochers.se

